
Je suis tombé des nues 

 

Comme d’habitude, je comptais vous parler de la performance sportive plutôt solide du Biarritz 

Olympique ce vendredi dans la Drôme. Sauf qu’il y a 1h30, j’ai lu un article qui m’a fait froid 

dans le dos avec l’hypothèse d’une délocalisation du Biarritz Olympique à l’autre bout de la 

France, à Lille. Pour être honnête avec vous, même en écrivant ce texte maintenant j’ai peine à 

croire à cette hypothèse, plus que saugrenue qui me ferait mal au cœur ! Une délocalisation 

régionale pourquoi pas, mais là c’est pire que tout ! Il vaudrait mieux descendre en Fédérale 3 

que connaître cet épisode dramatique. 

Et pourtant, ce vendredi soir, le Biarritz Olympique, en imposant sur la pelouse de Valence 44 à 

22, a quasiment entériné au pire sa troisième place, qui lui offrirait un barrage à domicile et 

pourquoi pas mieux si la concurrence venait à se casser les dents sur cette fin de saison. Les 

biarrots ont tout d’abord remarquablement bien mené leur barque, malgré un vent défavorable et 

très fort. Ils menaient 13 à 9 à la mi-temps grâce à deux essais inscrits par Rémi Brosset et 

Johnny Dyer, après un essai validé à la vidéo alors qu’Ilian Perreaux avait, semble-t-il, touché le 

ballon lors d’un plaquage selon les commentateurs de la rencontre sur Canal+ Sport. Malgré le 

côté affirmatif de ces deux derniers, je n’étais pas forcément choqué par la décision de l’arbitre 

au vu des images, qui ne me paraissent pas si évidentes que cela. En début de second acte, les 

locaux vont se rebeller suite à cette injustice selon eux et l’espace d’un quart d’heure ils vont 

infliger un 13 à zéro au Biarritz Olympique, qui va se voir mené 22 à 13, après une très belle 

action collective conclue par l’ancien ailier grenoblois Sawlo. Mais alors que les fantômes des 

années passées semblaient resurgir lors des matchs supposés faciles pour les rouges et blancs, le 

banc des remplaçants va faire son effet, notamment grâce à l’entrée de deux joueurs du cru, le 

talonneur remplaçant originaire des Landes et le troisième ligne Mathieu Hirigoyen, qui a été 

l’auteur d’une entrée majuscule dans le jeu, ainsi que dans l’alignement. Quel bel hommage 

rendu à sa grand-mère, grande supportrice des rouges et blancs devant l’éternel. Les biarrots vont 

alors infliger 32 unités consécutives aux hommes au maillot à damiers, pour finalement s’imposer 

de manière facile sur le score de 22 à 44. Au final, le 15 rouges et blancs a même grappillé un 

point sur Perpignan en décrochant le bonus offensif dans la Drôme. Pourtant les catalans avaient 

pour le moins assommé, mais dernière désillusion de demi-finales directes après leur victoire 28 à 

35 à Oyonnax, après un match de grande qualité des deux équipes, illustré par la performance 

XXL de leur arrière Jaminet, auteur d’une saison remarquable et de deux exploits personnels sur 

les trois derniers et les catalans, alors que son équipe était menée 28 à 25 à 10 minutes de la fin, 

face à une équipe d’Oyonnax pourtant remarquable également. Cette quatrième défaite des 

jurassiens à domicile met quelque peu en péril leur qualification puisqu’en plus la semaine 

prochaine ces derniers se déplacent sur la côte basque à Biarritz. 

 

Que dire du leader actuel Vannes, qui a su s’imposer avec le bonus offensif contre Mont-de-

Marsan. Pour être honnête avec vous, je pensais que l’équipe du Morbihan allait craquer en cette 

fin de saison, mais au final j’y crois de moins en moins au vu de leur performance actuelle. En 

revanche, l’équipe de Perpignan, malgré son avance relativement confortable sur son premier 

poursuivant Biarritz, qu’il aura en plus la chance de recevoir en Catalogne, n’a rien à gagner car 

leur calendrier semble plus compliqué que pour le club Basques avec un déplacement à Grenoble 

dans 15 jours, qui semble revenir en pleine forme après son succès face à Colomiers hier. Et en 

plus, lors de la dernière journée, il y aura un duel fratricide entre Perpignan et Vannes, qui 

pourrait bien profiter aux biarrots, qui eux recevront dans le même temps une équipe de Rouen 

bien partie pour être à l’abri d’une descente avant ultime journée. D’ailleurs dans les autres 



matchs du week-end, les Normands ont réalisé le gros coup de cette journée en disposant de 

l’équipe de Nevers, avec un triplé signé de la part de leur ailier Paul Surano. Les Bourguignons 

pourraient bien traîner cette défaite plutôt surprenante comme un boulet dans la course à la 

qualification. Autre surprise dans un duel entre deux équipes qui peuvent encore éventuellement 

rêver à la qualification, même si cela reste hypothétique, Béziers a réalisé l’un des gros coups de 

cette journée en s’imposant 27 à 30 à Montauban, alors que les rouges et bleus étaient en 

infériorité numérique très tôt dans le match et que les locaux avaient empoché le bonus offensif 

de manière relativement précoce dans la rencontre. D’ailleurs leur manager Florian Ninar a 

déclaré dans la presse spécialisée que cette défaite était tout simplement inadmissible ! De son 

côté le capitaine de Béziers, Jonathan best s’est montré très ému au micro de Canal+ quand ce 

dernier a déclaré « ces émotions vont me manquer lors de l’arrêt imminent de ma carrière ». 

Angoulême se relance quelque peu dans la course au maintien après son succès surprise sur la 

pelouse de Provence Rugby. Après sept défaites consécutives, les charentais reviennent à une 

unité de l’avant-dernier, l’équipe de Valence. Mais malgré tout, les hommes au maillot violet 

restent à 10 longueurs derrière la première place du premier nom relégable. De son côté, 

heureusement que l’équipe provençale avait une certaine avance sur la zone rouge, car ils ont 

enchaîné une sixième défaite consécutive et donc ils ne risquent rien mis à part de finir la saison 

sans aucun intérêt puisqu’ils ne peuvent plus viser la qualification et ne sont absolument pas en 

danger pour la relégation. Carcassonne confirme sa bonne dynamique à domicile en s’imposant 

15 à 14 faces à Aurillac, qui aurait dû l’emporter sans les échecs plutôt inhabituels de leur buteur. 

Malgré tout, le point de bonus défensif ramené de l’Aude dans le Cantal devrait permettre à 

l’équipe rouge et bleue de se maintenir sans trop de problèmes dans cette division. Pour finir ce 

chapitre sur la seconde division, l’équipe rouge et bleue des Alpes, en l’occurrence Grenoble, 

réalise l’excellente opération du week-end en s’imposant 32 à 16 faces à Colomiers, alors que les 

visiteurs n’étaient menés que 18 à 16 à un quart d’heure de la fin, mais une interception de 

l’arrière franco-italien Anges Capuoso donnait neuf longueurs d’avance à son équipe, avant que 

l’ailier d’origine fidjienne passée par Brive Benito Massilèvu vienne offrir un bonus offensif 

aussi précieux qu’inespéré à l’équipe alpine, dans une éventuelle remontée infernale dans la 

course dans le top six. 

 

Dans le top 14, Montpellier s’est donné un grand bol d’air en s’imposant face à Clermont 21 à 15, 

grâce notamment à leur buteur anglais, auteur d’un sans-faute dans les ultimes minutes du match. 

Du côté des Auvergnats, ce revers pourrait leur coûter cher dans l’optique de la qualification en 

barrage, notamment à domicile, car la quasi-intégralité de leurs concurrents à la sixième place se 

sont imposés dans l’Hérault il y a quelques semaines déjà. Le match entre Toulouse et Brive a été 

plus équilibré que le score veut bien le dire, victoire des toulousains 42 à 17, mais les corréziens 

n’étaient qu’à une unité des rouges et noirs lorsque leur demi de mêlée Julien Blanc, par ailleurs 

très actifs durant la rencontre, a balancé un coup de pied malencontreux directement en touche, 

alors qu’il y avait un surnombre pour l’équipe corrézienne sur cette action. Ensuite l’indiscipline 

des noirs et blancs a permis aux rouges et noirs d’inscrire deux essais suite à des ballons portés, 

puis une ultime réalisation du talonneur remplaçant du Stade toulousain sur l’ultime action du 

match. Bayonne a rechuté une semaine après son exploit à Mayol. Les bleus et blancs se sont 

inclinés de manière on ne peut plus logique, même s’ils menaient contre le cours du jeu 10 à 8 à 

la mi-temps. Après le réveil lyonnais, l’ailier basque Arthur Duhau ramenait ses couleurs à 20 à 

2,1 mais le centre international de Lyon Pierre-Louis Barassi venait crucifier l’équipe locale.  

Ensuite les bleus blancs, qui étaient menés 20 à 28, tentaient par l’intermédiaire de Gaétan 

Germain d’empocher un bonus défensif qui aurait déjà été bien payé au vu de la domination 



lyonnaise, mais le canonnier des bleus et blancs n’avait pas la puissance suffisante pour réussir 

cette réalisation au-delà de la ligne médiane en toute fin de match, et après la sirène, peut-être un 

petit péché d’orgueil de la part du buteur bleu et blanc. Le Stade Français a enfin renoué avec la 

victoire, 40 à 21, face à la lanterne rouge Agen qui n’a toujours pas connu la victoire cette saison. 

Et pourtant le club de la capitale était en infériorité numérique après cinq minutes, suite au carton 

rouge infligé à leur deuxième ligne suite à un plaquage dangereux. Bordeaux a remporté 29 à 23 

un duel 100 % aquitain face à l’équipe de Pau. Les Girondins se sont appuyés sur le sans-faute de 

leur buteur Mathieu Jalibert, qui évoluait à l’arrière pour ce match, une première depuis plus de 

trois ans à ce poste. Castres s’est totalement relancé dans la course à la qualification après son 

succès contre La Rochelle, qui concède sa deuxième défaite consécutive après son premier revers 

à domicile la semaine passée face à Toulouse. Les maritimes semblent subir un coup d’arrêt car 

ils étaient menés 22 à 3 peu après la pause, en n’ayant passé que 30 secondes, chiffre dérisoire, 

dans le camp de l’équipe du Tarn durant le premier acte. Malgré une légère rébellion dans les 20 

dernières minutes, les maritimes s’inclinent 22 à 15. De leur côté, l’équipe de Castres est toujours 

candidate à une place dans le top six en fin de saison et risque d’embêter beaucoup d’équipes 

durant celle-ci ! Le choc entre Toulon et le Racing 92 était très bien parti avec trois essais inscrits 

en un quart d’heure, avec de très grosses performances de nombreux revenants comme Virimi 

Vakatawa côté Racing ou encore Camille Chat. Du côté des hommes de la rade, à noter les 

performances remarquables de Baptiste Serin, ainsi que son compère de la charnière Louis 

Carbonel, auteur de 20 unités sur les 25 de son équipe. Également, il y a eu une très bonne 

performance du troisième ligne varois Rèbadj, qui n’a d’ailleurs pas été rappelé de manière plutôt 

surprenante pour affronter l’Angleterre le week-end prochain. A noter également la blessure du 

seul marqueur d’essai rouge et noir du soir, celle de l’ailier Gabin Villière, blessé au poignet et 

qui sera absent pour défier l’Angleterre. Ceci est regrettable, mais sinon rien à signaler pour les 

autres internationaux sur le pont ce week-end en Top 14, avant de défier l’Angleterre le week-end 

prochain à Twickenham. 

 

Youri Gaborit. 


